
 4 juin : 
Les pilonnages d’artillerie et d’aviation se poursuivent, 
mais le moral demeure bon. Les pertes sont minimes 
et la défense contre avions (DCA) est chaque jour plus 
effi cace. L’ennemi est occupé à déminer des passages. 
La Luftwaffe et l’aviation italienne effectuent 1 400 
sorties, larguant au moins 1 000 tonnes de bombes sur 
la position. La DCA de la 1ère BFL (18 canons Bofors) 
abat 7 appareils ennemis.

 5 juin : 
Un convoi de ravitaillement réussit à passer dans la 
nuit. A 4h, Rommel envoie un plénipotentiaire pour 
demander la reddition. Koenig ne répond pas. Le duel 
d’artillerie est permanent.

 6 juin :
Après une intense préparation d’artillerie, l’ennemi 
lance une attaque d’infanterie vers 13h. Les assauts 
durent jusqu’à la nuit. Ils sont partout repoussés et 
l’ennemi ne parvient pas à prendre pied sur la position.

Rommel décide de faire sauter le verrou coûte que coûte.

Dans cette période, le général 
Rommel conduit en personne une 
action aéroterrestre d’envergure 
contre les positions du général 
Koenig.

Avions anglais survolant les positions de Bir Hakeim. 

Ultimatum de Rommel

Une pièce d’artillerie de 75 du BIM

Avant-poste français à Bir Hakeim. 

Pièces d’artillerie lourde allemandes (LIDMM).

Soldats de la 1ère BFL en position
à Bir Hakeim, 1942

Saluts entre frères d’armes.

au général Koenig.

en action à Bir Hakeim.

Un Stuka mitraille les positions en rase-motte.
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 1er juin : 
Les attaques de bombardiers allemands Stukas se 
succèdent. Le Bataillon du Pacifi que est envoyé à 
l’Ouest  jusqu’à Rotonda Segnali, pour faciliter la 
reprise de l’offensive par la 8e Armée. Dans la nuit, 
l’ordre de se préparer à quitter la position de Bir 
Hakeim pour appuyer l’offensive est confi rmé.

 2 juin : 
Le projet de contre-offensive est abandonné par 
les Britanniques qui demandent à Koenig de tenir 
la position. Il rappelle le Bataillon du Pacifi que. De 
gros mouvements de blindés sont signalés au Nord 
et à l’Est. A 10h30, des parlementaires italiens 
viennent demander la reddition mais sont éconduits. 
A 12h, commence un intense pilonnage d’artillerie et 
d’aviation qui durera jusqu’à la fi n de la bataille. Le 
vent de sable se lève.

 3 juin : 
Le Bataillon du Pacifi que rentre à l’aube. A 7h30, deux 
prisonniers anglais libérés se présentent, porteurs 
d’un ultimatum, écrit de la main de Rommel, venu en 
personne devant Bir Hakeim. La journée se poursuit 
entre duels d’artillerie et attaques aériennes. Vers 17h, 
des chasseurs britanniques abattent 7 Stukas dans un 
combat au-dessus des positions.

BIR
HAKEIMHAKEIM
BIR
HAKEIM
BIR

mai-juin

1942

10

La bataille 
DU 1ER AU 6 JUIN

LE
S 

C
O

M
B

AT
S 

D
E


